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BNK SPECIALITE!
d« chapaux “ Silver ” et Bonnets 
75 c. chaque, valant $3.00 et $3.00.

11-1 doz. de chapeaux noirs et 
à 35 c. chaque, prix régulier 50 c.

à 50 c. e t

de couleurs

34 doz. de Bonnets en paille coloriée pour 
daines, (nouveau patron) 40 c., 50 c. et 65 c. 
chacun ; à Bon marché au double de ces p ix.

57 doz. de < hapeaux de matelots,
China” et - Braid ” à 35 c. chaque, 
dent partout ailleurs à 00 c. chacun.SPECIAUX “Black

87 doz. de chapeaux de matelots pour en
fants à 30 c. et 35 c. chaque. Les plus beaux 
chapeaux pour le pi in temps. Voyez-les !

—DANS LE—

H 32 doz. de Turbans en paille satinée noir, 
à 15 c. valant 35 c. chaque.

13 dot. de Turbans noirs et de couleurs 4 
75 c. chaque ; bien bon marché 4 $1.25.

lines d'au tri s chapeaux de tous 
ouleurs, au

Magasin Populaire de Modes

t'-' IA*' mc
Kl

BORBRIDGE, Des cent* 
patrons et c

Cotons.
Cotons.
Cotons.
Cotons.

Cotons.
Cotons.
Cotons.
Cotons.

Articles de Toilette pour Dames.
30—RI i: HIM RK.S— 3»

Ottawa, 24-3-88—la

VOITURES DE PLACE
DB PREMIERE CLASSE.

Commnnicalion téléphonique eu tout temps
6, ru« Walnt-I’atrlco, Ottawa.

GUSTAVE RICARD.I l '2 87-8

AVISBKYSON 
GRAHAM 

& CIE
148,150,152,154, roe Sparks

& Cie

I/«dmi «luirai ion «lu jour nul 
*• I.e ChiijuIh" iio serti reH|ioii- 
Hable d’anciiiie «telle comme- 
lee en hou nom h uioIiim « 
ordre nlgne pur le direct 
M. Oscar JHcOonelI.

Ottawa, 10 Mars, 1N88.

MM- Napoléon Bélanger 
& Joseph Cousineau

annoncer au public qu’il 
'acquisition du

Désirent 
do faire 1

s viennent

GRANDE OUVERTURE
—1)’UN-

MAGNIFIQUE MAGASIN

TAPISSERIES, PEINTURES,
VERNIS, ETO., ETC.

N ne a exécute! ons aussi toutes sortes d’ou
vrages à frevme et décorations en papier de 
tont genre. Venez nous voir avant d'aller 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

BKLAXD A LKMIEVX.
idencc j>

nuruniiFi atklikh

PHOTOGRAPHE
MM. DOEION & DELORME

No 140 Rue Sparks
it prêt à faire tout 
cello ligne, tel que 

lotographiu et peinture à l’huile, portrait 
agrandi, tout à des prix réduits et tous les 
ouvrages garantis. Nous avons aussi ache
té les négatifs. Ui 
ment sollicitée,

K. Belanger & J. Cousineau
No 140 Eue Sparks.

HUILES,

Nous sommes maintenant
tories d'ouvrajes dm- 
PllO

te visite est respectueuse.-
208, rue de l’Eglise 
31, rue Duke, vhau

tU li
agasin dière.

VINAIGRES
aVIMICRERIE DE KINGSTON.

Ia. ix aaz et> oui,
MAKOFACIURIEBS
Blanc*. Cidre, Malte {et 

VIXAIOHEM
Garantis Pars sons tous les Rappoits.

EX VESTE A OTTAWA 
l’nr loue le* Principaux Epicier».

RUE ELGIN, OTTAWA,
J. H. SPENCER Propriétaire.

TES U SUB I.E PEAS EUROPEEX.
Patronise Par te Public Voyageur. 

-L’ENDROIT-18881888
L'ÜNISN m ARTS DE LONDRES. le plus central, & proximité de la voie des 

chars urbains, 20 verges tout au plus ; dix 
ea de marche des Edifices du Parle

ment ; la 
plùtemen

dans un

maison a été renouvelée com-Des modèles de plaques seront vus et 
des souscriptions seront reçues jusqu’à ublic est servi de tout ce qui se trouve 

nt de première classe.
miX : $1-50 par «Joui

Chambres avec usage de bains cha 
froids pour fO à 76 contins 
le plan Européen où 4 la sei 

Le patronage du public 
sollicité.

restauraJEUDI, 29 MRS COURANT.
JAMES HOPE &. CIE,

) par jour, d'après 
emaine et au mois.

Coin de* Roe* Spark* * Elgin, Ottawa.

NOUVEAU SALON DE BARBIER
DE PREMIERE CLAHNE 
7, Rue Flgln, tenu sur le plan 

Européen.
C. II. HPEXCER. 

gfiTLa salle à dîner du Restaurant 
sous la direction do M. 8. CAS81DY.

Les personnes qui.déiûrent être bien servies 
feront bien de venir à mon établissement, ils 
seront eerviss avec U plus grande politeisi; 
eteatisfaction. N'oubliez pas la place, No. 7, 
rue Elgin, à côté du Bodega. Cfet établisse
ment sera ouvert le 21 de ce mois. Une vi
site est sollicitée

SALON DE BARBIER-COIFFEUR.
Artiste de la tonsure et coiffeur de pren 
classe. Attention toute sociale à la c 
de cheveux des dames et enfants.

H. V.UOOLAH • • . Propriétaire,CHAS. DESJARDINS, Prop Sparks, Ottawa, en face du maga
sin de Ashtield.COMMENT FAIRE USAGE DE

L’Eau Minérale de St Leon, PRINTEMPS 1888.
Comme 

<I’un à tro 
avant. déjeuner. Un ou 
dtux verres aux repas 
agiront très-efficacement 
cont e la dyspepsie.
Prenez cette Kau, qui 

e . un des meilleurs ré
actifs altérants, buvez-en 
tous les jours ; un verre 
toutes les deux ou trois 
heures, pour afïections 
chroniques, purifiera vo-

purgalif, prenez 
aïs bo's chauds VIENNENT D’ETRE REÇU

15 CAISSES DE

CHAPEAUX
DE TOUTES SORTES.

Une grande variété de couleurs 
et de qualité. Tout est entièrement 
ment nouveau. Aseortiment com
plet d’articles pour messieurs.

tre.
GoX e régulateur na- 

Eau de 8t.-Léon 
lap'eàtou 
.ions. Prene 

sez pou.- qu’elle agisse 
:omme léger jiurgatif. 

Eau est e:

turel,
s’ada

P
tes les cons-

101DOZS DE CRAVATES DE FANTAISIE
L LE TOUT A ETRE VENDUn vente 

)us les principaux 
à Vingt cts. le gal-

chezto
. épiciers, à Ving 
vn détail, par la

Compagnie Eau St-Leon 
No. 53tè Mae Sussex, Ottawa.

WN.B.—Pour 
gestion, buvez l'Eau aj 
et pour la constipation

a 25c. et 50c.rmaciens et 
en gros et

la dyspepsie 
1 après cha

: ou l'indi 
aque repas, 
là avant dé-

a
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-----POUR VOS------
F'ErmOITITEFlIES DE MAISOIT.

-tels y us-

serrures, COUPLETS, CLOUS, FEUTRE GOUDRONNE ET UNI,
ET MILLE AUTRES CHOSES.

ZE . Œ . L A YERDUEE,
09 «b VS, Il TJ El WILLIAM.

Marchandises
DB

Première Classe

RESUME TELEGRAPHIQUE
( Dépêches île cette après midi|

RîilguMlon probable

Paris, 27—Il est rumeur que Wil
son résignera son siège dans la 
Chambre des députés et se présen 
tera de nouveau.Venant d’etre reines

Ognons vougo au quart à grand marché.
1.» loi Mftallxta

Merlin, 27—L'empereur a signé 
l’acte accordant un prolongement 
j\ la loi socialiste.4 Ihs de prunes turque, pour ‘25 cts.

I.n nclgo
Berlin, 27—Le iranspoit de la 

neige A Berlin va coûter la somme 
de 8150,000 aux autorités munici

Oranges nouvelles, 20 cts la douzaine.

Citions nouveaux, ‘20-cts la douzaine.

1.'Inondai Ion
Figues nouvelles, 3 Ibs pour 25 cts.

Berlin, 27—Le baron von Putt- 
katnor est parti pour les districts 
inondé». (Quatre cents sapeurs ont 
reçu ordre de ko rendre sur les lieux 
aliu d’assister les victimes de l’inon
dation. Un dit que quarante vil 
lages sont inondés complètement 
et que près do 10,000 personnes ont 
à peu près perdu ce qu’elles possé
daient.

Dattes nouvelles, 3 lbs pour ‘25 cts.

Sucre et Sirop d’Erablo nouveaux

C H K Z

JOIN CASEY, Monvcnn programme
Paris, 27—Plusieurs membres du 

parti républicain sont d’opinion que 
la chambre ne peut so séparer avant 
d’avoir discuté pleinement la situa
tion politique et avoir formé un 
nouveau ministère plus en accord 
avec les vues du public.

l.a grfw
Chicago, 27—Le dernier jour ac

cordé aux grévistes des lignes de 
che*nins,de fer 1 Q" pour reprendre 
leur ouvrage est écouté et des or
dres formols ont été donné pour la 
démission de tous ceux qui n’ont 
pas voulu reprendre leur travail.

Une nouvelle dépêche nous dit 
que les autorités du chemin n’ont 
aucune crainte de ne pas trouver 
(l’employés qu’au contraire avant 48 
heures toutes les places seront rem
plies.

294 ol296. IUIK DÀLHOU8IB

FAITS! DIVERS

L«*Jug«* l.yin-1» dan* le TViiiicmwvv

Un vient d’exécuter sommaire
ment, dans le Tennessee, un nègre 
incendiaire qjii avait mis le feu ,à 
une grange contenant du tabac et 
des machines, le tout évalué à 
83,000. Découvert peu après dans 
une meule où il s’etail caché, le 
nègre a avoué qu’il avait mis le feu 
à la grange, mais que c'était un ac
cident tout à fait indépendant de sa 
volonté. Cette ingénieuse explica
tion n’a pas eu le succès attendu, 
et l’incendiaire a ôté pendu liant et 
court par ceux qui l’avaient arrêté. 
Voici en que s termes élégants une 
dépêche (l’Union City, avant du 
donner les détails qu’on vient de 
lire, annonce celte exécution :

“rar cotte belle matinée de prin
temps, Eli Davis, un nègre qui 
avait incendié une grange, a été 
trouvé à Woodland Mills, non loin 
de la gare, faisant le plus bel orne
ment des branches d’un chêne.”

Mais il parait que la chose s’est 
passée plus prosaïquement que 
ne semble d’indiquer la dépêche 
d’Union City, 
conduisait Da

l ii baii<|iiH
Paris, 27—L’association de l’Alsa

ce et do la Lorraine a oilert un 
banquet hier soir aux nouveaux 
membres de la chambre des dépu
té*. M. Ferry était présent et a pro 
noncé un éloquent discours, appuy
ant sur la nécessité de la formation 
d’un gouvernement fort qui donne 
rail r\ la France la place à laquelle 
elle a droit dans les conseils do l’Eu
rope.Un agent de police 

vis en prison quand le 
train dans lequel ils se trouvaient a 
été envahi par une bande d’hommes 
manqués qui ont demandé à l’agent 
do leur livrer son prisonnier. L’a
gent a tiré son revolver, menaçant 
de mort quiconque essayerait de lui 
enlever Davis. Mais un des hom
mes masqués, se glissant derrière 
l’agent, lui a saisi les deux bras et 
l'a mis dans l’impossibilité do se dé
fendre pendant que les autres em 
menaient le nègre et le pondaient A 
un arbre voisin de la gare Wood
land mills. C’est en le conduisant 
au supplice que les vigilants au 
raient arraché à Davis l’aveu de sa 
culpabilité dont parle la dépêche 
d’Union City.
I.e* dernier* nvelden

Serviee maçonnique
Berlin, 27—Un grand service ma 

V >nnique a eu lieu ici auquel assis
taient 2,000 francs maçons des diffe
rentes villes de l’Empire en mémoire 
de l’Empereur William qui était 
i’uii des membres de l'ordre.

New York, 27— L’ex lieutenant 
gouverneur William Dorsheimer, 
’éditeur du “New-York Star” est 

mort hier soir à Savannah.
Empoisonnée

Houston, Texas, 27—Cinq enfants 
ont été empoisonnés à la résidence 
de M. John Sessions, hier, par M. 
Sessions lui-même qui avait des 
troubles avec son épouse. L’un des 
enfants est mourant. Sessions et sa 
femme ont ôté empoisonnés.

<>l*e probable
New-York, 27—Le “Times” de 

Londres dit mm d’après toutes les 
apparences, la semaine ne se pas
sera pas sans qu’une crise ministé
rielle se déclare en France. Il n'y 
a aucun doute que le général Bou
langer obtiendra une forte majorité 
sur le second vote à Aisne.

t* île clieiniiiw do

Deux terribles accidents de che
min de for viennent encore d’avoir 
lieu : l'un à Nigger’s Cap, à quaran
te milles à l’est d’Altoona, Pennsyl
vanie, et l’autre â Dobbs Ferry, tout 
près de New-York.

Un train de voyageurs, à destina
tion de l’ouest, s’est heurté, à Nig
ger’s Cap, à un train de marchandi
ses allant en sens contraire. Le 
train de voyageurs, ayant éprouvé 
dix heures eu retard, par suite de 
l’ouragan et de la tourmente de neige 
marchait à une vitesse de qui 
cinq milles à l’heure. Le cno 
épouvantable ; la locomotive du 
train de voyageurs et trois wagons 
Pullman, d’une part, et plusieurs 
wagons du train de marchandises, 
d’autre part, ont été complètement 
démolis. Le mécanicien et le chauf
feur du train de voyageurs, et un 
serre frein du train de marchandises 
ont été tués sur le coup. Enfin de 
nombreux voyageurs o: t été très 
grièvement blessés.

L’accident de Dobbs Ferry 
presque aussi désastreux. U 
de voyageurs se dirigeant vers le 
sud s’est jeté sur l’arrière d’une au
tre train de voyageurs qui le précé
dait et 
dre de
premier train a été mis en pièces et 
sept voyageurs ont été très griève
ment blessés. Dans ce nombre se 
trouve Mme Bail, de Californie, 
dont les blessures sont mortelles, 
affirme t-on.

Cet accident a été également cau
sé par la tourmente de neige, car le 
mécanicien du second train n’a pas 
pu apercevoir assez tôt le premier 
train pour éviter la collision.

a ran te
c a été

A bon Marché.

a été

qui s’était arrêté pour pren- 
l’eau. Le dernier wagon du ------ ET------

iRâPS POUR COSTUMES.
Nous prétendons avoir les 

plus jolies pièces de Marchan
dises dans Ottawa.

S’il vous plaît, faites-nous 
une visite et vous jugerez par 
vous-mêmes de l’exactitude de 
nos avancés.Le Nedlliz Clhauleaiid, dont la 

vogu i est universelle, e-t un purgatif sain, 
rafraîchissant, d’un i saveur trè. douce et 

cité certaine pour combattre la 
son emploi journalier est 

aux Rhumatisants, 
empéramenl sanguin, 

. portédS aux congestions cérébrales, 
aux vertiges, in graines, oa sujettes aux 
hémorrhoides, aux embarras gastriques 
G’est le purgatif par exellence des femmes 
et des enfants.

Pour éviter les dangers de contrefaçons 
du Hedlitz et des médicaments dosimé
triques, dont M. tJlianteaud est l’uni
que pri-paraleur, exigez sur les étiquettes 
le nom des auteurs.—Buborabvk-Giwn-

,B.—L’établissement de Midlttes 
par Eiceilence.

Dupuis XTolin

d’une effica
stipation ;
aux Goutteux, 
rsonnes d’un t

à à

18 ; Belleville, 9 ; St Thomir, 13 ; Trois- 
Rivières, 18 ; Chatham, Ont., 10 ; Sher
brooke, 13 ; Peterborough, 4 ; Victoria, B. 
C., 19 ; Fredericton, 7 ; Sore’, 24 ; Wood- 
stock, Ont., 11 ; St Hyacinthe, 15 ; Sirel,

des premiers ne sera pas si imposan
te qu’ils espéraient. Nous nous 
permettons de douter du succès de 
leur mission et en même temps 
nous osons dire que le vaisseau de 
la confédération a déjà surmonté 
des ouragans plus terribles sans 
naufrage.

FONDÉ 15 1879

Prix de l’abonmenent
NDITI05 QUOTIDIENNE 5.

......$4.00.
.......  3.00.

Un an, pour la ville.........................
“ en dehors de la ville..........

IDITI05 H1BD0MADAIB1

M. Welsh demandera demain les noms 
et le nombre de cures-môles employés par 
le gouvernement de la Puissance et la dési
gnation des lieux où on les emploie.

Les noms des patrons de chaque cure- 
môle, avec le traitement annuel de chacun 
de ces commandants.

Le nombre de jours ds chacun de ces 
cures-môles pendant les trois dernières an-

Copie de toute correspondance, télégram
mes et rapports relatifs au “Northern 
Light” (sur sa coque, sa machine et ses 
bouilloires) pour l’année 1887, et depuis le 
1er janvier jusqu’à aujourd’hui.

A ut si, copie de toute correspondance, 
télégrammes et rapports concernant le 
steamer “Alert,” indiquant s’il est propre 
à la navigation d hiver dans les détroits 
du St Laurent, et l'estimation des dépen
se < que l’on se propose Jde faire pour le 
rendre propre au service de traverse d’hi-

.$1.00.
Invariablement payable d’avance.

Toutes lettres, corresponda 
etc. doivent être adressées à

OSCAR McDONBLL
Ottawa Ont.

BUREAUX ET ATELIERS
118 rne Si Patrice

414 et 416 rne. Bornez.

nces etc. etc. LA DEMISSION DE M. McSHANE

Da la “ Minerve ”

A la suite d'une séance orageuse 
du conseil exécutif, l’hon M. McSha- 
ne a donné sa démission de ministre 
des Travaux Publics.

Cette démission prend le public 
par surprise, car M. McShane parais
sait lié d’une façon indissoluble au 
sort politique de M. Mercier. Dans 
les mauvais jours, alors que M. Mer
cier était malade physiquement, mo
ralement et financièrement, qu’il 
paraissait écrasé sous le poids des 
scandales des $5,1-00 et des $3,800 il 
fut celui qui fit probablement le 
Plus de sacrifices pour le tenir à flot. 
M. McShane ne jurait que par M. 
Mercier. Avec l’impulsion géné
reuse qui le caractérise, il aurait 
tout risqué pour lui. Aussi le public 
re fut pas trop surpris de le trouver 
ministre quand M. Mercier arriva 
au pouvoir. Ce n’est pas qu’il eut 
l’étoffe d’un homme d’Etat. Mais 
n< valait-il pas mieux que M. Tnr- 
cott \ qtv* M Duhamel ? Quand des 
amis de M. Mercier lui reprochaient 
de lui avu r <’oi ié un portefeuille, 
le premier ministre répondait qu’il 
avait voulu récompenser l’ami de 
l’a iversité, que personne n’avait fait 
a niant pour lui, etc. Et cette ré
ponse désarmait souvent les plus ar 
dents à demander la tête de M. Mc-

LE CANADA
Ottawa» 97 Mars* 1888

M. Fergu;on, député de Welland, a con
tinué le débat, cet apre'-aaidi, sur la réso
lution de Sir Richard Cartwright.

C’est aujourd'hui qu’à lieu la votation à 
M ssissiquoi et la présentation des Candida's 
à L’Assomption.

I,’ 'Empire ’ de Toronto dit que dans Its 
dernières semaines "29G colo is sont allés 
s’établir8u Mam'oba e' dans le Nord Oues.

LE DÉSINTÉRESSEMENT DE M. 
DEVLIN

Depuis plusieurs jours, les jour
naux anglais sont saisis d’une cor
respondance entre M. Charles De
vlin, j inior et M. Edward O’Reilly, 
d’Ayhner, au suj t de la dernière 
lutte électorale dans le comté d’Ut- 

M. Devliu nie que M. Ro-

Lorsque la chambre s’ajournera demain 
à six heures, ce ?era jusqu’à ma i prochain 
à 8 heures du soir, c’est-à-dire apres la \a- 
cance de Pâques.

M. Landeikin demand ra dem i in co h 
de tous documents conc rnant la demande 
de George J. McDonald relativement à 
l'exposition du centenaire de 1876.

i lion, dans sa déposition comme 
témoin, ait dit qu’il n’aura.t pu être 
élu sans le concours de M. Devlin 
et U ajoute qu’il ne l’a jamais lui- 
même déclaré.

M Landerkin demandera demain : le 
gouvernement se propose-t-il de faire pu
blier pendant la présente session, le pam
phlet de M. Lynch sur la science pratique 
de l’industrie laitière ?

M. O’Reilly ne s’accorde pas en 
tièiement avec M. Devlin et s’expri 
me comme suit dans une lettré pu
bliée dans “l'Evening Journal” 
d'hier soir. “Permettez-moi de dire 
à M. Chs Devlin, jr, qu’il m’a décla
ré dans mon magasin à Aylmer que 
M. Rochon n’aurait pu remport r 
l’élection sans son aide ; il ajouta 
qu’on lui avait promis une position 
aussitôt que M. Mercier aurait sau
vé la Province ; qu’après l’élection,
le Dr John A j len, qui avait tou
jours été son ennemi, usa de son in
fluence pour faire avorter ses “just 
rights” pour lesquels il avait tra
vaillé durant la campagne électora
le.” Et M. O Reilly offre en même 
temps de prouver ce qu’il avance.

Acceptant la version de M. O Reil
ly, qui est un citoyen éminemment 
respectable du village d’Aylmer, 
M. Dcviin nous (ait une singulière 
confession de principes.

Il est beau d’être patriote mais le 
patriotisme chez lui se borne à tra- 
v tiller non pas pour le triomphe 
d’un paiti ou d’une cause mais bien 
pour l’avancement des droits, dont 
son ami le Dr Aylen semble en ce 
cas l’avoir frustré.—Cas bons lib.' • 
raux ! leur patriotisme I.

Quelques hypocrites disent au
jourd’hui que M. Mercier se débar 
rasse de M. McShane parce qu’il le 

dans la cou- 
parce qu'il

trouve tr 
testation

op compromis 
de Ijapraine,

serait menacé d’une déqualificauon. 
Pareil scrupule ne saurait convenir 
au héros des $5,000 et des 83,800, à 
l’homme dont la “Patrie” ? dit : “M 
Mercier Vend une élection et cher
che ensuite à la reprendre par une 
contestation. Je pose un et je retiens 
deux.” En second lieu, pourquoi 
M. Mercier se substituerait-il à l’ac
tion des tribunaux ? Ne pourrait i. 
pac au moins lui donner le bénéfice 
du doute et attendre que la justice 
se soit prono icée ?

Ce ne peut être en tous cas qu’un 
pretexte, car M. Mercier a pour 
principal conseiller, pour associé 
confident, un homme autrement 
compromis dans cette cause. M. 
McShane a été convaincu notam 
ment d’avoir donné $10 pour ache 
ter le vote d’un électeur. Or, il a 
été prouvé que M. Beausoleil a fait 
payer illégalement plus de $300 
dans cette même élection, ce qui lui 
a valu une action pénale de $800, 
qui peut entraîner la déqualification 
pour sept ans. Et que d’au t.-es que 
nous pourrions mentionner : seule 
ment ils ont été plus roués, ils ont 
opéré dans les ténèbres, fait prati
quer le parjure ou acheter leu cons
ciences par des comparses.

Un nous dira : il s’est fait des 
gaspillages énormes au département 
des Travaux publics, les crédits voté 
pour certaines dépenses étaient 
épuisés voilà déjà des semaines, les 
entrepreneurs ne pouvaient plus 
payer leurs ouvriers, des scandales 
allaient éclater immanquablement, 
etc. S’il en est ainsi, croit on que 
le ministère échappera à la respon 
sabilité ? Tout cela s’est passé sous 
les yeux de M. Mercier et de ses col
lègues, et tous sont solidaires..........

“L’Etendard” d’hier déaient la rumeur
de la résignation de M. Duhamel et an
nonce celle de M, McShane sans commen-

L'Etendard triomphe et ne veut pas le

On annonce que la législature de Québec 
sera convoquée pour le 28 avril prochain. 
L'avis de la convocal ion sera pv.b'ié dans 
le prochain numé o île la “Gazetlu <><11-

M. le juge Routhier a quitté Rome pour 
Naples, et a dû se mettre tn route pour 
l’Autriche, l’Allemagne tt la HollanJe, 
vers le 20 mars. Il est attendu à Paris 
vers le 20 avril.

Il règne à Montréal une j rofonde agita
tion parmi les amis Irlandais de M. Mc
Shane ; Ils vont convoquer un <* i. dona
tion meeting” pour protester contre la 
façon sommaire dont M. Mercier l’a ren
voyé du cabinet. A cet'e assemblée qui 
aura lieu ce soir, nous d t on. M. McSliai.e 
serait invité à donner des explications.

M. Dupont, M. P., a fait un superbe dis
cours sur la question de la “réciprocité 
sans limites.” Il s’est attaqué avec grand 
succès au discours sophostique de M. B Tau- 
soleil, l’ancien champion de la protection. 
Il est de fait que plusieurs des chefs libé
raux sont d’anciens protectionnistes : MM. 
Laurier, Charlton, Patterson, Pelteti r, 
Langelier, etc.

Next.

AU NOUVEAU BRUNSWICK

Les résolutions de la conférence 
interprovinciale ont reçu un échec 
inattendu au Nouveau Brunswick, 
où le conseil législatif les rejeta par 
une majorité décisive L’on ne sait 
pas ce que fera M. Blair, le premier 
ministre de la province. Sans doute 
il se joindra aux autres premiers 
ministres dans leur pèlerinage à 
Londres pour demander au bureau 
colonial de vouloir bien passer ou
tre les volontés du peuple canadien, 
volontés qui ont été exprimées cons 
tilutionnellemeot par le parlement 
canadien représenté par le ministè
re canadien. La position de M. 
Blair sera sans doute très affaiblie 
par le fait qu’il ne devra parler 
qu’au nom d’une des branches de 
la législature et en opposition di 
recte à l’autre branche. Nous ne 
serions pas surpris si la même 
chose arrivait dans la Nouvelle- 
Ecosse. Dans cette dernière pro 
vince, les libéraux lont tout en leur 
pouvoir pour l’abolir. Les résolu
tions de la conférence ont en vue le 
moyen d’arriver à ce but et nous 
doutons que les conseillers législa 
tifs les voient d’u i bon œil et les 
endossent en tout point. En som. 
me, la perspective n’est pas si bril 
lante pour nos Réviseurs de constitu
tions qu’elle en a l’air.

Avec deux et peut être trois pro
vinces qui brilleront par leur ab
sence dans leur délégation et avec 
un et peut-être deux de leurs délé
gués sau$ autorisation, la démarche

Sir Richird Caitwright Lira demain l’in
terpellation suivante : le gouvernement a- 
t-1 obtenu de li Cie du chemin de fer du 
Pacifique Canadien un état des terres, 
qu’elle a vendues à d ;s particuliers ou à 
d JS sociétés con-tituis en corporation ? Si 
non, se propose-t-il de prendre quelques 
mesures afin de l’obtenir ? LA PATRIE DÉMENTIE PAR M 

McSHANE
En vertu d’un décret du conseil, M. Hag

gerty, de Sydney, C. B., et M. Kelly, de 
Portland, N. B., ont été nommés membres 
de la commission du j travail, qui siège 
maintenant à 8t Jean, N. B, De là, la 
commission se rendra à Halifax, La com
mission ne publiera son i apport que lors
qu’elle aura terminé ses travaux.

De “La Pair e” :
Comme nous l’avonB annoncé samedi, 

l hon. J. McShane a donné $a démission de 
Ministre des travaux publics dans le cabi
net Provincial.

Cet'e démission n’a aucun des motifs 
que lui attribuent les journaux de l’opposi
tion et ne trouble en rien la bonne harmo
nie du cat inet, ni les relations sympathi
ques qui ont toujours existé entre l’hon. J. 
M ;Shai." et les membres du parli libéral

Pour montrer jusqu'à quel point 
la “Patrie” est ignorante de ce qui 
se passe dans le camp libéral, ou 
pousse
tromper ses lecteurs, voici ce que 
M, McShane a dit à un rapporteur 
du “Canadien” :

“ J’ai toujours été fidèle à mon parti et 
dévoué à mon chef, et ce qui m'est fait 
aujourd hui sera ressenti aussi fortement 
par mes gens que par moi-même. Quand 
je suis arrivé à Québec en qualité de mi
nistre dts Travaux Publics, ma réputation 
ne jKHtait aucune souillure et elle n’a en
core souffert aucune atteinte ; je sors du 
cabinet les mains nettes et avec une cons
cience tranquille.”

11 ajoute qu’il ne mérite pas l’in
gratitude de son parti, loin de là.

U trie Germain et frère, tanneurs et cor- 
royeurs de Québec, ont fait cession de leurs 
biens. Ils avaient deux gran las établisse
ments. l’un à Qiébec et l’autre à Lyster, 
comté de Mégantic. Leur passif est d'en
viron $59 000, et leur actif de $36 000 à 
peu près. D -puis quelque temps ils éprou
vaient des embarras. Une Vaste tannern 
qu'ils ont fait construire avait absorbé 
beaucoup de leur capital d y a deux ans, 
en outre plusieurs traites sur leurs agents 
en Angl-terre eur sont revenus dernière
ment découvertes. La Québec Snoe Com
pany était intéressée dans c tte affaira, sur 
billets promisEOires au montant de $20,000

udace jusqu’à vouloir

Les statistiques vitales publiées par le 
départema t de l’agriculture dodn* ni, com
me suit, le nombre d-s décès dans les 
principales villes du pays pendant le mois

Montréal, 501 ; Toronto, 174 ; Québec- 
lit ; Hamilton, 56 : Halifax, 31 ; Ottawa, 
66 ; St Jean, N. B , 37 ; London, 35 ; 
Winnipeg, 45 ; Kingston, 25 ; Charlotte
town, 13 ; Brantford, 9 ; Hull, 30 ; Guelph,

. ..

LE CANADA
B M—■Hmmmmmmm

EDITION QUOTIDIENNEPublié par la Cie. d'Imp. d’Ottawa. 080AB MoDONELL, Directeur

OTTAWA, MARDI. 17 MARS 1886.Deoe ANNEE, No. 167 LE NUMERO I 1 CENTS

1ISSIONS
3IONS cachetées, 
s et luminaire pour 
idresséeaàl’HonP 
Ottawa, seront reçues jue- 

31 le 15 mai 1888. 
nir des formules imprime es 

nant tous les reneeigne- 
ariicles et le i quantités ap- 
ils, en s'adressant 4 aucun 

police à cheval dans le

marquées 
x la »,o!i- 
.éddcnt

reau du soussi
sion ne sera reîue 4 moins 
» formules imprimées, 
i d’accepter ni la plus basse

rsi n devra être accompa- 
s “accepté” par une ban- 
pour u e somme “égale A 
i la valeur total des arti- 

chèque sera confisqué si 
e rtfupe de signer le cor - 
$ de ce frire ou s'il néglige 
•rvice entrepris. Si la sou- 
i acc ptée le chè<

1

que tera

payé aux j 
loncesans SRournaux

FRED.. WHITE, 
Contrôleur,

P. C. N. O.
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ers se retirèrent, il 
que les parents et 
immédiats. Nous 

entaine à table, pour 
eau gras ; au nom- 
ires se trouvait mon 
Eli Doncct, ecclési- 
3t»t mort prêtre quel- 
plus tard. Après le 
plaisir s’éleva ; les 
usèrent au son du 
u’à minuit, 
rec le père de l’en- 
b : “C’est bien, ré- 
. Notre enfant était 
t retrouvé ; il était 
îssuscité.”

Mon

V

lance authentique.

ses taches, le plus 
s nuages. Tout le 
inéral, croyait à ma 

mon frère, à qui 
irents s’étaient don- 
îsiou, avait des don* 
disait et leur répé- 
z garde, n’allez pas 
is avez peut-être af- 
fin filou, qui veut 
r votre butin.” Ces 
indaient rêveurs, 
iis à mon frère : “Ne 
a,^monsieur, je ne 
er personne., ni exi- 
:t d’héritage. Tout 
mande, c’est le droit 
s antp ^rs de mes 
s et, ma mère, puis- 
ib', le sont, et qu’en- 

• bonheur de les re- 
lon père se taisait, 
i malaise continuait 
milieu de nous, 
main, après dîner, 
e dit : “Voulez-vous 
ions ensemble ch^z 

, pour voir ce qu’il 
otre affaire ?—Bien 
épris-je ; prenez tou- 
îautions qu’il vous 

pour vous une af- 
dence, c’est pour moi 
at de mes désirs. Je 
a vérité, je ne puis 
à ce qu’on fasse pas- 
roles par le creuset

ié, en nous voyant 
les trois dans son 

is montra des chai- 
nt : “ Eh bien ! pè- 
juelle nouvelle ?— 
qu’il y a, M. le curé, 
est arrivé un grand 
; lequel ?—Mon gar * 
t perdu depuis t 
je l’ai retrouvé f Tè- 

Le curé m’écou- 
s en silence, me fit 
lestions, et à la fin, 
jromettre, il ajouta : 
ane raison de douter 
é de ce brave hom- 
plus qu’il vous res- 

icoup. Vous pour
ra aller chez men
er, lui exposer votre 
t vous en rapporter 
irité à sa décision ” 
is Lanthier étaif le 
du comté de Son- 

Chambre fédérale ; 
)mme d’expérience, 
nt peu ordinaire, qui 
a considération gé- 
ait occupé à travail- 
aur ; sa femme Tap- 
atrant, il vint nous 
lin : “ Bonjour, mes-

xen-

t.”
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